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Ces propos sont du ministre
de la Santé publique et de
la Population, le Pr Léon
Nzouba, pour qui nul ne
doit être privé de l’informa-
tion utile et correcte rela-
tive au VIH/Sida. 

DES centaines d’élèves ontpris d’assaut, vendredi der-nier, le parvis de l’Hôtel deVille de Lambaréné, dans lecadre de la boucle des ma-nifestations de la Journéemondiale de lutte contre leVIH/Sida. En effet, pourcoller avec le thème retenusur le plan national, "Les
villes s’engagent pour vain-
cre le Sida ", le gouverne-ment a délocalisé laseconde phase des activi-tés officielles dans le chef-lieu de la province duMoyen-Ogooué. Aussi, les

autorités locales d’autresvilles comme Ndendé etFougamou se sont-ellesjointes au gotha politico-administratif arrivé de Li-breville, sous la conduitedu ministre de la Santé etde la Population, le Pr LéonNzouba.Après la minute de silenceobservée en mémoire despersonnes mortes en 2016de cette maladie, le mairede Lambaréné, Roger-Va-lère Ayimambenwé, a ras-suré ses hôtes quant à la

disponibilité de son insti-tution à se mettre au ser-vice de toutes lesorganisations qui, à l’instardu gouvernement, partici-pent aux actions de pré-vention, d’encadrement etde soins des populations.Son souhait, au nom de sesadministrés, étant de voirle Sida connaître unecourbe descendante dansleur commune. A ce titre, l'Attaché de coo-pération au pôle gouverne-ment et développement de

l’ambassade de France, An-tonin Raoust, a demandéaux jeunes de Lambarénéde ne pas avoir peur du dé-pistage. Mais d'en parlerpour prévenir la maladie àtemps, et être pris encharge à temps également. Le bilan dressé par le pré-sident du groupe théma-tique Sida fait d'ailleursfroid dans le dos. Il ressortque des 47 000 personnesvivant avec cette pandémieau Gabon, près de 1 700 ré-sident dans la seule pro-

vince du Moyen-Ogooué.Des chiffres qui font decette région le deuxièmeniveau de séroprévalencedu pays. Soit 5,8%, après leWoleu-Ntem. Aussi, parmi les initiativesvisant à mettre un termeau Sida dans leurs villes, lereprésentant de l'Unicef,Jacques Boyer a-t-il salué leprotocole de Lambaréné(s'appuyant sur la Déclara-tion de Paris), signé enmars 2016 par plus de 40maires du Gabon. Il a éga-lement apprécié les effortsdéployés par le gouverne-ment, les autorités locales,les acteurs de la société ci-vile, le secteur privé et au-tres partenaires..., en vuede renverser la tendance etde freiner le Sida qui en-deuille des familles en-tières à travers le monde. A cette occasion, le minis-tre de la Santé a invitéchaque acteur à jouer sapartition dans la luttecontre ce fléau. Pour que

nul ne soit privé, a-t-il dit,de l’information utile etcorrecte relative auVIH/Sida. Et qu’aucun ci-toyen ne soit privé égale-ment d’un accès aux soins. Le Pr Léon Nzouba a doncrecommandé à tous de ma-nifester un engagementferme, dans le but de rem-porter la guerre contrecette maladie. « Je salue
l’engagement des autorités
sociopolitiques, dont les ef-
forts emboîtent le pas de la
vision du président de la Ré-
publique, à travers le Plan
stratégique Gabon émer-
gent (PSGE), le Pacte social
et le programme sur l’éga-
lité des chances (...). Une ri-
poste face au Vih/Sida est
un investissement à long
terme. C'est pourquoi, nous
devons travailler tous en-
semble, pour renforcer les
actions de terrain et conso-
lider les acquis », a soulignéle ministre de la Santé pu-blique.  

“ Une riposte contre le VIH/Sida est un investissement 
à long terme ”

Santé/Journée mondiale de lutte contre le Sida à Lambaréné

Styve Claudel ONDO MINKO
Lambaréné/Gabon

Les élèves de Lambaréné attentifs au message du Pr Léon Nzouba (photo de
droite), qui leur a demandé d'être vigilants.
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DANS la foulée de la célé-bration des activités com-mémorant la sainte Barbe,patronne des mineurs, laCompagnie minière del’Ogooué (Comilog) a pro-cédé, jeudi dernier, à la tra-ditionnelle remise desmédailles du travail à 56de ses agents. Un des mo-ments forts de la vie del’entreprise qui consiste,chaque année, à gratifierde bronze, d’argent et d’or,

certains de ses salariésayant totalisé, par leur ab-négation et leur fidélité,respectivement 10, 20 et30 ans dans l'entreprise, . L’événement a eu lieu lorsd’une cérémonie organiséeau foyer Claude Villain deMoanda, en présence desautorités politico-adminis-tratives du Haut-Ogooué,dont le gouverneur JacquesDenis Tsanga.S’adressant aux récipien-daires, l’administrateur di-recteur général de la filièregabonaise du groupe Era-met, Hervé Montegu, a in- diqué que « cette médaille
ne récompense pas seule-
ment votre investissement

au sein de votre entreprise.
C’est également un hom-
mage à votre apport en tant

que citoyen au service de
votre pays. Elle symbolise
aussi la valeur sociale, cul-
turelle et morale que repré-
sente le travail.» A l’endroit des plus an-ciens, futurs jeunes retrai-tés, M. Montegu a souhaitéune excellente reconver-sion. Tandis que, aux plusjeunes, qui continuent detracer leur sillon au sein dela société, il a conseillé de «
demeurer des acteurs enga-
gés afin que Comilog, entre-
prise leader au Gabon,
puisse renforcer ses posi-
tions dans son secteur d’ac-

tivités dans le monde en-
tier.»Notons, par ailleurs, qu’autitre des décorations pourcette édition 2016, la dis-tinction honorifique dansla catégorie des médaillesde bronze a enregistré 32récipiendaires, soit 10 ansd’ancienneté pour chacund’eux ; 11 agents pour lamédaille d’argent, soit 20ans de bons et loyaux ser-vices. Et 13 agents ont étégratifiés de la médailled’or, équivalent à 30 ans deservices au sein de la Com-pagnie.

De l’or, de l’argent et du bronze pour 56 salariés
Vie des entreprises/ Comilog

AJT
Moanda/Gabon

Décorés et gouverneur posant après la cérémonie
de remise des médailles.
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A l'instar des autres paysdans le monde, le Gabon acélébré en différé, mardidernier, la Journée interna-tionale des droits de l'en-fant qui a lieu le 20novembre de chaqueannée. A Libreville, les manifesta-tions commémoratives,présidées par le ministrede la Justice, garde desSceaux, chargé des Droitshumains, Alexis BoutambaMbina, se sont dérouléesdans l'enceinte de l'école“Le Guide de nos Enfants” àNzeng-Ayong. En présencedu ministre de l'Educationnationale, Florentin Mous-savou et sa déléguée LucieAkalane, du représentantdu Fonds des nations uniespour l'enfance (Uniecf)

Les droits et devoirs des enfants vulgarisés à travers les écoles
Droits humains/Célébration de la Journée internationale de l'enfant

F.B.E.M
Libreville / Gabon

Les apprenants marquent un instant de la journée
internationale qui leur est dédiée. Ph
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Le ministre de la Jus-
trice, chargé des Droits
humains, Alexis Bou-
tamba Mbina.

Les officiels admirant
les œuvres réalisées

par des enfants.
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Jacques Boyer, du directeurgénéral des droits del'Homme, Eric Dodo Boun-guenza, et de bien d'autrespersonnalités. Saisissant cette occasion, leministre des Droits hu-mains a procédé, solennel-lement, au lancement del'opération de vulgarisationdes droits et devoirs des

enfants, dont les activités,sous la forme des cam-pagnes, toucheront l'en-semble des établissementsscolaires du paysSur la symbolique d'uneécole pour le lancement decette campagne, le gardedes Sceaux a indiqué que cechoix "n'était pas inoppor-
tun". Puisque, a-t-il ajouté,

« l'école est le lieu où les
droits et devoirs de l'enfant
doivent être assurés vérita-
blement...A cette occasion,
j'exprime ma reconnais-
sance au ministère de l'Edu-
cation nationale  et de
l'Education civique, qui est
notre partenaire dans cette
campagne. J'exprime la
même gratitude aussi à l'en-

droit de l'Unicef, partenaire
traditionnel, qui ne cesse
d'œuvrer, à nos côtés, pour
la promotion et à la protec-
tion des droits de l'enfant au
Gabon.» Le membre du gouverne-ment s'est félicité que cetélan ait contribué à ce quele Gabon réussisse à four-nir des efforts progressifsen matière de droits desenfants. Pour preuve, a

conclu le ministre Bou-tamba Mbina, « les droits de
l'enfant constituent une
priorité pour le gouverne-
ment.» Pour sa part, le représen-tant de l'Unicef a salué lesefforts du Gabon en ma-tière des droits et devoirsdes enfants. Jacques Boyerencourage nos autorités àpersévérer dans cette voie.   


